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Mesdames et Messieurs, 

La voix des infirmières doit être entendue. Vous êtes un rouage essentiel pour le bon 
fonctionnement de nos systèmes de soins dans l’Union européenne. Je le dis avec d’autant 
plus de convictions et de sincérité que je suis Professeur de médecine et praticien hospitalier. 

En étant au plus proche des patients, votre expérience et votre savoir-faire font du métier 
d’infirmière un pilier pour toujours mieux soigner et guérir celles et ceux qui en ont besoin. Les 
infirmières de pratique avancée sont d’ailleurs appelées à exercer une responsabilité de plus 
en plus importante dans les années à venir, en étroite collaboration avec l’ensemble du corps 
médical et surtout au bénéfice de tous.  

Alors que nous célébrons tristement le 5ème anniversaire de la Covid-19, je tiens à rappeler 
l’engagement qui a été le vôtre pour maintenir la continuité de nos hôpitaux et de notre 
médecine de ville, notamment dans les laboratoires d’analyses médicales pour effectuer les 
tests ou encore pour vacciner la population. Le combat contre la Covid-19 avec l’achat collectif 
de 4,6 milliards de doses de vaccins par l’Union européenne a permis d’éviter 1,4 million de 
morts dans l’Union européenne.  

Depuis 2020, l’Union européenne s’est dotée d’un budget plus ambitieux pour la Santé, a 
adopté des réformes pour mieux répondre aux crises sanitaires ou encore a lancé le grand 
chantier de l’espace européen des données de santé pour créer un dossier patient numérique 
accessible depuis n’importe quel pays européen. Mais il nous faut aller plus loin. 

Les cinq prochaines années seront dédiées à la concrétisation de l’Europe de la Santé, 
notamment pour assurer notre souveraineté sanitaire en luttant contre les pénuries de 
médicaments critiques. Pour y parvenir, nous devons, en tant que parlementaires engagés sur 
les sujets de Santé, écouter toutes les parties prenantes : les associations de patients, les 
entreprises mais aussi les professionnels : médecins, pharmaciens ou infirmiers. C’est 
important de bâtir un projet commun qui ne doit avoir qu’une seule finalité : l’amélioration de 
la qualité de vie des Européens grâce à une meilleure santé.  

Les défis sont nombreux, en raison notamment du vieillissement de la population. D’ici à 2050, 
la proportion, dans l’UE, de personnes âgées de plus de 65 ans avoisinera les 30 %, contre 
environ 20 % aujourd’hui. 

Le secteur infirmier sera clef, en particulier pour répondre à trois problématiques majeures :  



• Attractivité des professions médicales : si cette compétence dépend des États 
membres, l’Union européenne peut favoriser la reconnaissance des diplômes et 
expériences professionnelles, tout en évitant de créer des distorsions géographiques 
vidant certains territoires de praticiens de santé car le pays d’à côté paierait 
davantage. Le développement des qualifications en tant qu’infirmière spécialisée peut 
permettre de donner davantage de missions et de sens au métier, tout en favorisant 
une meilleure reconnaissance, notamment financière. 

• Innovation : l’implication du secteur infirmier dans les choix des outils numériques et 
solutions basées sur l’Intelligence artificielle est cruciale. L’IA sera un support 
essentiel pour optimiser l’orientation des patients, les diagnostics, les traitements 
pour ainsi réduire les coûts et offrir une meilleure prévention de soin grâce à l’analyse 
prédictive. 

• Une thématique qui me tient à cœur, celle de la prévention en Santé. Vous le savez, 
dépenser 1 euro dans la prévention permet des économies importantes pour nos 
systèmes de santé tout en désengorgeant nos services hospitaliers et médicaux. 
Lancer de larges campagnes de dépistage, faire la promotion du sport pour lutter 
contre la sédentarité avec l’aide des acteurs associatifs et leurs bénévoles, favoriser 
l’éducation thérapeutique et lutter contre tout ce qui est nocif à notre santé, 
notamment le tabac ou les excès d’alcool ne pourra pas se faire sans l’aide et les 
conseils que donneront les infirmiers aux patients.  

Que ce soit à l’échelon national ou européen, le secteur infirmier doit être un véritable 

partenaire pour parvenir à répondre à ces problématiques que sont l’attractivité de la 

profession, l’innovation et le développement de la prévention. Sans les infirmiers de pratique 

avancée En tant que député français au Parlement européen mais aussi en tant que 

Professeur universitaire et praticien hospitalier, je reste à votre écoute pour que l’on puisse 

construire ensemble l’Europe de la Santé.  

Je vous remercie.   

 

 

  



Version anglaise 

 

“Ladies and Gentlemen, 

The voice of nurses must be heard. You are an essential cog in ensuring the proper 

functioning of our healthcare systems within the European Union. I say this with even 

greater conviction and sincerity as a Professor of Medicine and a hospital practitioner. 

By being closest to the patients, your experience and expertise make the nursing profession a 

pillar for continuously improving care and healing for those in need. Advanced practice 

nurses are increasingly taking on significant responsibilities in the coming years, working 

closely with the entire medical community and, most importantly, for the benefit of all. 

As we sombrely mark the 5th anniversary of COVID-19, I want to acknowledge your 

commitment to maintaining the continuity of our hospitals and community healthcare 

systems, particularly in medical laboratories to conduct tests and vaccinate the population. 

The fight against COVID-19, including the collective purchase of 4.6 billion vaccine doses by 

the European Union, has saved 1.4 million lives in the EU. 

Since 2020, the European Union has adopted a more ambitious health budget, implemented 

reforms to better respond to health crises, and launched the major initiative of the European 

Health Data Space to create a digital patient record accessible from any European country. 

But we need to go further. 

The next five years will focus on realizing the vision of a European Health Union, particularly 

to ensure our health sovereignty by addressing shortages of critical medicines. To achieve 

this, we must, as parliamentarians committed to health issues, listen to all stakeholders: 

patient associations, businesses, and professionals, including doctors, pharmacists, and 

nurses. It is vital to build a shared project with a single goal: improving Europeans' quality of 

life through better health. 

 

The challenges are many, particularly due to population aging. By 2050, the proportion of 

people over 65 years old in the EU will approach 30%, compared to around 20% today. 

The nursing sector will be key, especially in addressing three major challenges: 

• Attractiveness of healthcare professions: While this is primarily the responsibility of 

Member States, the European Union can facilitate the recognition of diplomas and 

professional experience, avoiding geographical imbalances that deplete some areas 

of healthcare workers because neighbouring countries offer higher salaries. 

Developing qualifications for specialized nurses can provide more responsibilities and 

meaning to the profession, alongside greater recognition, including financial. 

• Innovation: The involvement of the nursing sector in choosing digital tools and 

solutions based on Artificial Intelligence is crucial. AI will be an essential tool for 



optimizing patient referrals, diagnoses, and treatments, reducing costs, and 

enhancing preventative care through predictive analysis. 

• Health prevention, a topic close to my heart: Investing €1 in prevention leads to 

significant savings for healthcare systems while alleviating pressure on hospital and 

medical services. Large-scale screening campaigns, promoting physical activity to 

combat sedentary lifestyles with the support of associations and volunteers, 

encouraging therapeutic education, and tackling health hazards like tobacco or 

excessive alcohol consumption cannot succeed without the assistance and advice of 

nurses. 

Whether at the national or European level, the nursing sector must be a genuine partner in 

addressing challenges related to profession attractiveness, innovation, and prevention 

development. Without advanced practice nurses, we cannot succeed. 

As a French Member of the European Parliament, as well as a university professor and 

hospital practitioner, I remain at your disposal to work together to build the Europe of 

Health. 

Thank you. 

 


